
l'conomie de 35 peur Cent
En achetant vos marchandises à la grande 
" ut- à sacrifice du tonds de Mavaul et 
Lanigan à Dur ancien m gasin,

ll.'t Rue Rideau.

Ce fonds de commerce a été acheté ar
gent comptant à

6S cte dans la Piastre.
Conditions d« tent# : Argmt #•mptanl et 

Vn seul prim.

mm, mm & co.,

Vente complete et sans eserve
Ayant en magasin un très grand assorti mer 

nous sommes décidés à les vendre à un rar es 
d’Ottawa sait fort bien que uo*re assortiment 
complet et le meilleur, comprenant toutes les

larclvmdises, 
. Le public 

■ é û le plusa te •

Mil !p f ! îiïft
Et les plus à la mode, Et • S " :.e

COTONS, TOIL .S, iJ L ‘S.... j! 3, : >•>. » , SOt t 
BAS, B il TlRîE, v

31 % SW H . ♦!>!&rùiv
u j J,V». U

i fe ds v. u sidérai

' irr? i'j (L

Le tout sera vu in A des prix qui surprendront les plus . ______...
Celte vente est bona fuie. 1. s importations du printemps c ; îpronaiit 
toutes les nouveautés de la saison, sont inclues dans la rente '

»,

v i moines.

Atendez-vous à taire de bons Marchés
NO. S AVCNS BESOIN D’ARGENT

*2?ovxt doit o ‘ WemLCâif®
A L’ANCIEN

MAGASIN DE DRAPER
55a et 5d 2 rue Sussex

5 avril 1884 lm

FUM l>Z 
LES CIGARES Me 118 cls

INSTITUT CANADIEN

LE REHOEZ-VOÜTdeS FAfi’ILLES
LE PLUS GRAND SPECTACLE AU 

MONDE.
Changement de programmc^loutes les 

semaines.

REPRESENTATION;:
Ban# l’aprea-mlill a 3.30 lira

EXCEPTÉ LES LUNDIS
I.e Noir a 8 iieuree.

Admissior, 10 Cents. 
Sièges réservés, 10 Cts. extra.

30 nov.

CABLE
ET

MANUFACTURÉS PAR

S. DW & FILS GRAND
Magasin de Meubles

DE

L. GR 1TTO1N,il
'il Entrepreneur Meublier, Menuisier,

3 déc.
SI-.MO, Hue SINS X, Mlewa.

M. ORATTON est toujours heureux 
treprendre quelque travail quo ce soil,

Construciion et réparation de Maison*
d’en-

Meubles de toutes sortes pour, Cham* 
bre à coucher. Salon et Salle a 

manger.
Le tout exécuté avec sein, par 

competents, et &

Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché, allez ctez,

McDougall «ê cuzxer
Le plus ancien magasin de ce gen 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne
des ouvriers

de la

DES PRIX SES 1KCDERÈS.GROSSE TARRIKRE,

Rue Sussex, et cuin de la rue Duke, 1er Oct. 1883 la

CHAUDIERES, OTTAWA. MACHIlvA A COUDREEt à MATTAWA, P.Q,
MCDOUGALL & CUZNER Le plus grand 

à Coudre des
asso. vcd t do Machines

31 Octobre 1883. la

Aux Inventeurs 
J. Coursolie à Oie,

MEILLFiURL '■ ÜÎBQCFA
J a dos oompit-ot aux conditions ie

(pour ir»t>
1, WilKItV S>

<é«e; 
Wnn-

M&chicea à Co die pour .’abrique)
» <’d.Hd.^r . '*! ' .

Suiqo; de Wü-m u il.
Jr ‘ id aise T. p<1 cordée avec 

* ' uir-' et U.V*'.' .'y ,Arai dur. /
ici rap-LC-ji jivur ot 
. de chu i - c , y.-».

Royal, WilM.-y S> W<s«l,jwr, New Ni- (, ..Lf.c. Wlicpler n
Solliciteurs de Brevets inventu t 

Dessins île Fabrique, Marque* 
ilê Commerce et. de h 

Agences et Cori t , ouda ti» ..n,.
•iis, en Angititerra ««o i nuM-».

J, vVUiL>VuLE vSr v. •»,.
Chambre Victoria. 

Vis-à-vis e biveou - -ravett,
OTTAWA, Cm.

R. W. 1 UM1N
30, RueB. r».—Boite 68.

24 Why 1 m | 1er Fév. 18ô4

I

Voitu es pour Enfants

Cages pour Oiseaux

E. G. IAVERDDRE
Na. 0(1 Rue RIDEAU.

J. B. C. DUNH
Epicier, ree Dalhousie,

A OVT1BT va

MAGASIN DE F LEU H
(porte voisine de son établissement.) 
M. Dumn vient de recevoir an grand as

sortiment de fari' e, grains, etc . qu'ii ven
dra ù d s prax tn s réduits. M Dunn a l'in- 

: teution de luire le commerce de

FLhi.lt et de GüAliS en GROS
meat, en sorte que I^s personnes 

avant b. soin de ces articles uonvvront 
à proximité tout ce qui leur faudra.

Ottawa, Il A.vml ISM. ISB

abonnement

Payable d’avance, par an. 8*.
do quatre mois.. l.#0
do un mois., 

Kdt. Hebdomanaire, par aa - l.M

e

it#
A L'ANCIEN

MAGASIN “ DRAPER
Acte modifiant l’acte des poids et 

mesures de 1879.
Acte modifiant de nouveau “l’acte 

d’inspection générale, 1874.”
Acte qui amende “ l’acte des Ter

ritoires du Nord Ouest, 1880.”
Acte pour amender de nouveau 

i’acte quarante-cinq Victoria, cha
pitre vingt trois, intitulé: “ Acte 
relatif aux banques, -‘ompagnies 
d’assurances, compagnies de prêt 
sociétés de construction corpora- 
Lioiis de commerce en état d’insol
vabilités.”

Acte qui amtnde l’a,-te des terres 
federaies, 1883.

Acte à l'effet de modifier les actes 
du S- ' vice Civil de 1882 et 1883.

Acte à l’effet de modifier de nou
veau “ l’acte relatif au Sauvages, 
1880.”

vaincre ; mais il était remplacé par 
trois généraux rompus aux difficul
tés de la guerre terrestre, et on a 
pu planter sur les hauteurs de Bac- 
ninh comme sur la tour de briques 
de Sontay, “ un drape; u tricolore 
formé de lambeaux de 
ennemis, noués ensemble.

LE CANADA

Ottawa et Hull, 29 avril 1884
iviilonsp;

QUESTIONS DU JOUR

Législature de Québec
Y A-T-IL DANGER ?

Séance du lundi, 28 avril.
La continuation du débat sur les 

résolutions concernant l'autonomie 
provinciale a été remise à mardi, vu 
l’absence d’un grand nombre de 
députés.

M. R bertson donne avis que les 
résolutions suivantes seront, dépo 
sées demain :

On a parlé dans ces derniers 
temps de la possibilité de voir les 
Indes supplanter l’Amérique dans 
l’approvisionnement de l’Europe en 
blé, et cette évent îalité, qui serait 
dommageable pour le Canada, est 
elle réellement à craindre ?

Il ne paraîtrai tr pas, car sir James 
Caird, une autorité en pareille ma
tière, a donné l'opiruon suivante 
sur l’avenir de la culture et de l’ex
portation du blé aux Indes : “ J j 
ne suis pas aussi enthousiasmé que 
beaucoup de personnes en ce qui 
concerne l’avenir de l’exportation 
des b és de l’Inde. La population 
des Indes augmente s: rapidement 
que d’ici à deux ans elle absorbera 
tout le blé actuellement exporté, à 
moins, tou* e fois, que la production 
ne soit de beaucoup plus cousidé 
mble qu’en ce moment. Pendav: 
ces deux dernières années l’expor
tation du blé a fait de grands pro 
grès, mais ces progrè- sont surtout 
attribuables aux saisons exception 
nelles dont l'Inde a été gratifiées 
Quant à l’augmentation de la pro
fit! tion provenant de l’améliora
tion d - la culture et de l’emploi dec 
machines perfectionnées, cel.. dé
pendra beaucoup du prix des blés 
et des avantages que les cultiva
teurs pourront en retirer. Il y a 
aux Indes d’immenses étendues de 
terrain facilement cultivables, mais 
sir James Caird no pense pas que 
ces terrains seront mis sous culture 
du blé, à moins que les prix ne 
soient plus rémunéiateurs qu’en 
ce moment. D’un autre côté on 
assure que le blé des Indes est très 
inférieur en qualité au blé d’Amé
rique.

Acte conférant certains privilèges 
aux bandes les plus éclairées de 
sauvages du Canada, dans le but 
de 1 -s habituer à l’exerc ce des pou
voirs municipaux.

Acte me L fiant “ l’Act d’in spec

“ Qu’à l'avenir, on n'accordera 
pae annuellement, plus de d -ux 
cents l cences pour hot Is et hs- 
taurants, » t pas p’us de deux von1 I tion de< b : -aux à vapeur, 1882,’ 
cinquante liceiiC' Sde maguriil pour en réduisant les honoraires de 
la venin en deta 1 des liqueurs • m- non • ü-unent cb-s certificats d>- mé 
v ran tes, «-n la ville de Montieal.” c unci-un.

,. », i • i ■ Acte à l’effet de mieux prévenirL honorable M. Beaubn-i, Ut la fl.a„de au sujet d In vente des 
mande si le gouvernement mten droits de brevets d’invention 
tera des poursuites contre toutes Acte pour amender'es actes qua 
les personnes oui u’auront pas ob ran ■ Victoria, chapitre quarante

--i™ »—*. .... ...............—
provincial. Sociét s permanentes de construe

L’honorable M. Robertson répond tion et aux Compagnies de prêt et 
qu’il ne peut dire si des poursuite- d’épargne opérant en Ontario.

, • , .. Acte mo h finit “l’Acte relatifseront intentées contre boules ce» ,, , P . «aux en iueles sur les naufrages et a 
personnes, mais le gouvernement d’autres obj its,” au sujet des pou- 
aüoptera certainement des mesures voirs de !a marine et des pêcheries 
poor s’assurer de la coustitutionna dans certains cas dont il lui est fait
lité de la loi provinciale. à°lVirèt de modifier les actes

Apres quelques observations de concernant l’inspection du gaz et 
M Blanche t au sujet du bill pour des compteurs à gaz. 
l’interdiction des ivrognes invé- Acte modifiant “ l’Acte des Doua-

térés, la Chambre s'ajourne. modifiant “ l'Acte concer
naut les certificats de capitaines et 
seconds de navires,” et “ l’Acte des 
matelots, 1873.”

Acte modifiant de nouveau l’acte 
concernant le traitement et les se
cours à donner aux marins dans le 
cas de maladie et de détresse.

Acte pour amender 1 acte des li
censes, 1883.

ACTES PUBLICS

Dans ie dernier numéro de la 
Gazette du Canada, sont publiés les 
actes d’intérêt public adoptés pen 
dant la dernière session. En voici 
la liste :

Acte pour amender l’acte des 
chemins de fe 1879 et les actes qui 
l’amendent.

Acte à l’effet de prévenir la fraude 
dans la fabrication et la vente des 
engrais agricoles.

Acte amendant l’acte trente-huit 
Victoria, chapitre cinquante quatre, 
intitulé : “ Acte à l’effet d'étendre à 
la prov:nue de Manitoba l’acte pour 
accélérer en certains cas le procès 
des personnes a» casées de félonies 
et de délits dans les provinces de 
Québec et d’Ontario.”

Acte à l’effet d’amender l’acte 
trente-sept Victoria, chapitre qua 
ran te deux, intitulé : “ Acte pour 
étendre à la province de la Coloin 
bie Britannique certaines des lois 
criminelles maintenant en vigueur 
dans les autres provinces de la 
Puissance.”

Acte pour amender de nouveau 
l’acte trente et un Victoria, chapitre 
douze, intitulé : “ Acte concernant 
les travaux publics du Canada”

Acte concernant une maison de 
réforme pour certains jeunes délin
quants dans le comté d’Halifax, 
province de la Nouvelle Ecosse.

Acte qui amende “ l’Acte de tem
pérance du Canada 1878.”

Acte à l’effet d’amender de nou
veau l’acte concernant les devoirs 
des juges de paix hors des sessions, 
relativement aux ordres et convic
tions sommaires.

Acte modifiant de nouveau ie 
tarif actuel dea droits de douane.

Acte concernant le territoire en 
contestation entre la Puissance du 
Canada et de la province d’Ontario.

Acte pour autoriser la transla 
tion i>s prisonniers d’une prison à 
une autre dans certains cas.

Acte pour prolonger le délai fixé 
par i’acte quarante-trois Victoria, 
chapitre sept, intitulé : “ Acte à 
l’utfvt de régler définitivement les 
reclamations de terres dans le Ma i 
loba par sui> d’occupation, en ver
tu de l’acte trv: tt-trois Vicl 
chapitre trois.”

Acte à l'effet de prévenir ia falsi
fication des substances alimentaires sur une gi nde ech le à Ottawa, 
vt des drvgues. depuis quelques jours.

NECROLOGIE.

Nous regrettons d’avoir à annon
cer à nos lecteurs la mort de Noël 
Chevrier, arrivée ce matin à Otta 
wa. M. Noël Chevrier ci-devant de 
Rigaud, P, Q,arrivait à Ottawa, le 
5 avril dernier de South Pueglo, 
Colorada. H é ait malade depuis 
plusieurs mois déjà et revenait à 
Ottawa dans le but de se rétablir. 
Il était le frère de M Léandre Che
vrier, de Ste Scholastique, de M. 
Gustave Chevrier, de Hull, de M. 
A1 -house Chevrier, conducteur des 
malles sur le chemin de fer Pacifi
que canadien, de M. Edmond Che
vrier, hôtellier, rue Sussex, et de 
M. Adrien Chevrier, hôtellier, ru^ 
St. Patrick Les deux plus ieunes 
de ses ùères sont actuellement à 
Rigaud. Il était absent du Canada 
depuis 3b ans ; dans le cours de ses 
voyages il a visité le Mexique, le 
Texas, la Californie, et la Chine. 
Le dernier endroit où il a résidé 
avant de revenir au Canada est 
South Bueglo, Colorado. De re
tour à Ottawa, U a passé quel
que temps chez son frère, M. 
Edmond Cnevrier, puis chez sa 
sœur madame Adolphe Chabot, rue 
Water, où il est mort ce matin, en
touré des membres de la famille. 
Il était beaucoup estimé de tous 
ceux qui le connaissait. Le service 
et la sepulture auront lieu jeudi 
mntin. Voir le décès dans une 
autie coionne.

A TRAVERS LA PRESSE.

On lit dans le Moniteur du Com
merce :

“Les deux compagnies rivales 
du chemin de fer de la Baie 
d'Hudson sont arrivées à un arran
gement. La compagnie de la val
lée de Nelson s’est engagée à livrer 
les olans, arpentages, etc., et à réu
nir ses actionnaires afin de dissoit 
dre la compagnie en compens. Lion 
d’une somme de $10,090 que lui 
verserait, d’ici à un an la compa 
gnie du chemin de fer C e Winni
peg et de la Baie d’Hi dson. Cet 
arrangement met fin à la discus
sion et laisse la dernière compa
gnie seule maîtresse de la position. 
C’est donc cette institution qui re
cevra la subvention de 9,000,000 
d'ac-es, accordée par le parlement 
fadéral.”

Le correspondant d’un journal 
de Paris raconte comme suit la 
prise de Bacninh par les Fran
çais :

Les braves gens qui ont accom
pli le haut fait de la prise de tion- 
tay, l!ont renouvelé contre Bac 
ninh, dans des conditions plus dif
ficiles encore. Les Chinois et leurs 
alliés les Paviilgns noirs avai nt 
accumulé dans cette place 
leurs forces.. Ils ont é’ vé de tou
tes parts des defenses imposantes ; 
ils ont construit des redoutes, cou 
pées d«- barricades ; submergé le lit 
déjà des fleuves voisins. Ils s'ap
prêtaient à résister de leur mieux, 
au nombre de vingt mille environ, 
deirière leurs, épaulements gigan 
tesques, à l’attaque furieuse de dix 
mille français. Le brave amiral 
Courbet h’etait plus là pour les

ACCIDENT

Ce matin, un jeune garçon du 
nom de T. St Jacques, emplosé 
chez tilylh et Kerr, rue Rideau, a 
eu la figure terriblement brûlee par 
du plomb en ébullition contenu 
uaus une chaudière qui lui a 
c nappé d ses mains. Les blés 

r-ure» sont grave» et on cr tint qu’l, 
perde la vue.

toutes

uria.

Le commerce du chevaux se fait

LE CANADA ANNONCES

A^miire insertion, par ligne...SO.l#
Tous les iours..........
Trois fois var semaine 
Une fois la semaine..
A long terme, conditions snMiale*

0.06
0.0»
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DI3UBS.

SOIT,
I 1
ay Belt) de chaque 
id du Manitoba, à

5

aux acheté .rs qui 
>rdée à de certaines 
d’etablissement ou

L numérotées, dans 
as cond lions avau 
iment leur culture

anee en cinq paie -

i eu IV ver recevront, 
t est fait en entièr
es terres concédées, 
pair, avec l’intérêt 

île Mo tréal, Mont-

tenir des informa- 
VISH, commissaire

ATR R, 
iecretaire.

rifice

JOURNAL QUOTIDIEN

LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE” F. MOFFET, Secrétaire de la rédaclioa et admlablmteor

île luire place 
n p# (|iti nom»

C •9
j directs.

:i>ERAIÆS

es commissaires de 
la ville d’Ottawa, 

js de licences jus- 
jonformité de l’acte 
acte de* licences

TOR McRAE, 
Inspecteur en chef. 
a,21 Avril, 1884.

'albot,
AT.
trict d’Ottawa.
15 rue Nicholas ;

3 m.

iPIS etc
E TAPIS
WA.

plus bas prix en
meil-

s, Rideaux,
s, Garniture:- 
tome sorte.

IS D'OTTAWA
i* A It K S.

3D et Cie.
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D

ervice Civil
aenns desi aspirant? 
meeront MAKDI, Ie 
demandes d’admis- 

ju’au 1er avril : le? 
ont alors expédiées 
îs, dûment rem pi' 
ens auront lieu d 
iwn, Halifax. Sa.nt- 
Mon tréal, Ottawa 
îamilton, London 
O.B , en conformiU* 
du Service Civil à>
cernent

ier leurs noms aux 
ra départ- ments, qi.v 
inseil des Examinh

commencera 
les candidat*.

eSUEÜR.
- et Secrétaire S. Ü.
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AGRICULTURE

la CULTURE DU BLE

[Conférence de il. Lippe ns)
l,e Mé aime une terre franche, 

contena it deriche, substantielle, 
jn cüaux et de Yhurnus (auu - aent 
dit de i plantes en décomposition.) 
lu, .s il y a bien des terrains qui ne 

pas, à proprement parler, ces 
à blé et qui cependant peu- 
donner de bonnes récoltes, 

il faut pour cela qu’ils soient 
préoarcs convenablement et que le 
blé Vienne après une culture qui le 
favorise, car le blé a des préféren 
ces très marquées sous ce rapport.

Lj blé vient bien après -a bette 
rave, la carotte, le chou de Siam, 
enfin, après toutes les plantes 
clées ; il profite de l’engraissement 
et du nettoyage faits sur ces terres.

Il a.me surtout à succéder à une 
récolte de patates. En disant aux 
cultivateurs : après vos patates, 
faites du blé, A dans le blé, semez 
du mil et du trèfle, (beaucoup de 
trèfle si c’est une terre sèche,i on 
donne un conseil qui mérite d’être 
suivi presque partout.

Naturellement, il faut faire ex
ception pour le sable brûlant et la 
terre noire.

Il y a un dicton flamand : Na 
klaver, tarwe. Après le trèfle, le

son t 
termes 
vent 
mais

sa r-

blé.
Dans tous les pays de l’Europe, 

où l’on cultive bien le blé, on voit 
beaucoup de trèfle. Il n’y a rien 
de comparable à une couenne de 
trèfle noiir faire réussir blé. La 

rissant,/•peine du trèfle, en 
fournit au blé une no 
semble préférer à tout autre en
grais végétal.

La manière de semer le blé sur 
trèfle ompu est générale dans le 
pays (le Waas (Belgique) reconnu 
pour fournir un des meilleurs blés 
du monde.

Les cultivateurs de Saint-Sébas
tien (Beauce) sèment du blé et 
réussissent bien, ils ont aussi le 

rit de seme du trèfle ennon 
abondance.

Ce'.se année ils ont acheté seize 
cents Hires de graine de trèfl -. S'ils 
continuent cc système, 1 blé lie 
leur fera pas défaut. N est ce pas 
là une leçon pour lus au te- s ?

U.1 cultivateur de Sain -Alexan 
ere jo Kamou.aska s’est fait une 
LeiL réputation par ses v. mites de 
blé. Gela ne surprendra ersonne 
c and on saura qu’il bL;... du trè 
i. e. quantité, lien ?. . t mé cent 
livrei 1 année dernière, c-nt cin
quante livres cette année-c

Le rtjie du trèfle dans no ro agri- 
cult; in, à tous les points c me, 
mo paraît tellement import nt *ue 
;e traiterai ce sujet à part dt .s a ne 
prochaine conference.

Que id on a une couenne de trè 
fle. on laboure à l’autom» y—un 
labour de profondeur m< yenne, 
étro.L et bien canté. On ne herse 
jnn ns l’automne. On se contente 

'un eul labour, mais, au temps 
c > semer, on herse avec beaucoup 
diaoiu. Il faut repasser ivec la 
hbxae plusieurs fois, si la terre est 
un p-u do e.

VIEUX DE 54 ANS
Servez vos Intérêts

L’ElixirMontres et Bijouteries lie toute qualité
Végétal Balsamique

Chaque article est garanti tel qu’on le 
représente, sinon la vei.te est nulle.

Reparation^ guru n ties.
Verre* «le montres. 10e,

HENRY NORFZ,
30 «CE RIDEAU,

Porte voisine du London Chop Couse,
près du pont.

S. H. DOWNS
<

de CINQUANTE 
té reconnu comme le

A subi une épreuve 
QUATRE ANS, et a ét 
meilleur remède coutre les

Rhumes, la Toux, la Coque
luche et toute- le* maladie* 

«le* Poumon*.2 avril 1884 Gm

25 cts. et *1.00 la Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par
I'.. 0. DACIER, Ottawa.

«LACK! «LACE!
Nous, soussignés, marchands de glace de 

cette ville, avons conclu les arrangements 
suivants pour la saison 1884 : Ch<Du 1er mai au 30 septembre,

glace par.jour pour la saison.............. $5.00
20 lbs par jour t our la saison................... 7.5u
Au mois, 10 lbs. p» r jour par mois.......

do 20 do do .......
Le tout payable d’avance.
Aucun ordre au mois m 

du moulant requis, ne sera j 
ration.

(Signé,) J. CHRISTIN A Cie.
D. N. CIIARLGBOIS. 
M. LAPOINTi: Jv Cie.

10 lbs. do

*>']$Æ1.50 
. 2.25 . r s xjSt&àiîT:

on accv mpagné 
pria eu onsidô-

SOUMISSIONS

FA0T1» A
DES soumissions cachetées, po 

suscription “ Provisions et Eclairage poui | 
la Police à cheval,” et adressées à l’Hono
rable Président de Conseil Privé, Ottawa, jMÈÊÊt1 
seront reçues jusqu’à midi de Jeudi, le loi

Des formules imprimées de sonmissio 
contenant tous les renseignements voi 
quant aux articles et les qualités requi 
seront fournies par le soussigné.

On ne recevra que les soumissons qui 
ront faites sur ces formules imprimées.

Le département ne s’engage pas d’ac< 
ter la plus basse ni aucune des Foumissw

Chaque soumission devra être accota par 
gnée d’un chèque ‘‘accepté” par une ban
que canadienne, pour une somme “ égale à 
dix pour cent” du tota de soumission, le* 
quel chèque sera confisqué si la personne 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou si elle néglige de compléter 1. 
service entrepris. Si la soum ssion n’est pas 
acceptée le chèque sera remis.

Il ne sera rien payé aux 
bliront ce-,le annonce sa 
bord autorisés.

rtant la
Ottawa, 21 mars 1884.

Le Restaurant “ tpuV’
Numéros 13 & 14, liuc ELGIN TROIS

Ce restaurant de pre 
qu’à quelques minutes de marche d - tous les 
principaux hôtels Toujours àpi-iu, huî
tres, et primeurs de la saison, i vpas à 
tonte heures. La salle à manger u_ dan 
est au premier étage. On fait tu •. 
lité des soupes aux huîtres et d 
privés.

P.S.—Les prix ne sont pas surelin. s.
J. il. SPENCE -

mière dusse n’est

!ifn'a Chancels 
puyer cont 
rvlu la dan 
bre de sa p:

A toutef 
gnait un 
ment. Enl 
un sépuici 
qu’elle ne 
aucun secoi 

Après av- 
avoir vu si 
ce« détruite 
ment toutes 
-ie, elle n 
force du i 
nombreux 
de sa poitri 

N’ayant 
des homme 
détacher co 
ses de la tel 
ça vers le ci 

—Ma tris 
complir ! so 

Au troul 
succédait la 
gnation.

Pruprl nairc.
20 mars 1884

CHAPEAUX ! journaux qui pu
ns y avoir été d’a

FRED. WHITE,
Controleur.MODES DU PRINTEMPS-

L’assortiment de Chapeaux est des plus 
complets, et dans

D,AS LES!) MURS GIHTS

Ottawa, 17 Mars 1884

EsiiTUTELis nmm
Les -ommissaires d’école de 1*Ile des 

Allumettes demand nt des instituteurs 
pour l’école catholique du village de 
Chapeau. Ces instituteurs doient tenir . 
un diplôme d’école modèle, et pouvoir en
seigner l'anglais et ie français.

S adresser au soussigné, et stipuler le

Venant directement des manufactures,

Cap.ts ce Caouchouc,
Parapluie* 

U»vraies fails par le* Sau
vages» etc. *salaire.

TERENCE SMITH, Sec.-Trés 
Chapeau, 15 avril 1884.

». L. COTE
128, Rue Rideau «-1CHEMIN DE FERDR. ROBKhTSÛN, L.Ü.S.

DENTISTE
UmktmtmGradué du collège des dentiste de Phila

delphie et du collège royal des dentistes. 
Toronto.

BUREAUX, 25 rue SPARKS
(En face de Vhôtel Russell.)

Dix années d’expérience.
3 mars 1884

DE
LA

Après ave 
lè dans cett 
semblait à 
hommes ave 
dans une pi 
sée de la m 
tendait.

Cette ma 
çait à toml 
qu’elle eut t 
truite, appa 
ment à un 
brac de Pi 
cueillie dan 
prétendait 1' 
tits rentiers, 
me, mais la 
vait mise à 1 
leurs dont 
principaux i

La maison

VOIE LA PLUS COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
1 a

mm D’UAMTS Et tous les points ù Vest.

D'AUTOMNE ET D’HIVER CHANGEMENT D’HEURE

£ CONVOIS a PASSAGERS J 
Tous Les Jours **CHAPEAUX et CASQUES,

{
est des p is considérables et comprend 

■o’ites les nouveautés. CHARS PULLMAN.
Notre as:intiment est môme trop considé

rable, nous voulons le diminuer en
Raccordcment^it la gare Bona venture, de Mont-
mont Central, et les trains du cheinn^do fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vi les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et New-mm A B0i\ MUM.

NOTRE ASSORTIMENT DE
A partir du lundi 19, Nov. 1883. les trains cir

culeront comme suit *CH BMI» E S «l'Ottawa.
*.00
4.3

Arr. ft Montréal. 
11.35 a.in.
8.20 p.ui.le toute description, est le plus conside

rable qui soit en cette ville.

Vos Prix seul des plus Populaires. ce de quatre 
très des forl 
mite du ten 
Elle servait 
pour les ob 
communes e 
tées au sud 
deurs de nui 
dez-vous et 
tait le mot < 
qu’une expi 
taine import 
dée.

Vr’t Montréal. Arr. ft Ottawa. 
12.20 p.in.ï.lû

VAIllETii PHLSyU-INFINIK DE uïï" fiSSU ÏMSHÏ4Ï&
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec ie 
train direct pour Toronto et toutes 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot 
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Station 
Bonavtnture à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant â 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.10 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivet 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m. 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m.’,
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashua avec les 
trains pour Worcester, Providence et tous *. > 
les points sur le N. Y. & N. E. R. R’s.

Le traiu partant de Montréal à 8.45 du \ 
matin se raccorde avec l’express de nuit ^
venant de Boston et New-York vià Spring- 
field, quittant Boston via Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du 
matin.

COLS,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNG DE C iRPS, ktc.

4,

i
i

■ i

277, RIE WELLHtiT H,

C. Gagné et Cie
Nous n’ai 

* dire que le 
maison et les

5 mars. 1883 'a

t. PHILIPPE E. t’A.VET, •. 1$.
Solliciteur, Procureur, Notaire, elr avaient eu

BUREAU : passer pour c 
faisaient pai 
de malfaitei

CHEMIN DE PREMIERE CLASS t ' ! " ment orgaim
la direction c 

Le premiei 
nommait P 
déjà il avait - 
vol. Non 
qu’audacieux 
ble excensiv 
L'autre s’app 
nommé Uha 
camarades. 

t vingt-quatre 
qn’une conda 
correctionnel!

Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX, :
OTTAWA.

Entrée sur la rue Sussex. 
1er iuin 188 ’ li ET RAILS NEUFS EN ACIER

Ruait ïïssrafts
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lenassagor ait à «’en occuper.

Lebagage est chéqué pour n’importe quel en-

ies billets et tout autre renseignement per- 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin- 

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés dTaprès l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avanc 
l’heure d’Ottawa.

SPRUCINE
Une des meilleures'3 prepa
rations offertes jusqu ":<* 
au public, pour le goulag 
ment immédiat et It, gc.. 
tison de la Toux, du Ri,mu,. 
de la Bronchite, de > •. 
rouement, de la Croup «- 
de toutes les maladies < e b 
Gorge et des Poumons 

A vendre partout à 25 e' 
50c la bouteille.

B. L.McGALE
A.ed nutes avec

D. O. LINSLEY,
Gérant.

Cbimiett
Montré)

E. 0. WINNIE,
Agent cée. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883.»8

31. €. AICLAIR, Tailleur Mi
litaire, üu Broadway d’Ottawa, sera 
toujours heureux de montrer )n 
graiid et nouvel assortiment des 
p'u Loi les marchandises qui aient 
jamais été importées à Ottawa.

Ceux qui ont habitude de se faire 
hahiUer à Toronto ou à Montréal, 
économiseront de 40 à 50 pour cent 
en donnant leur commande au 
Broadway.

Trois tailleurs de première 
classe sont maintenant employés 
dans cet établissement populaire, 
et M. P. G. Auclair s’étant 
assuré les service? de M. F. X. 
kilo, le tailleur célèbre de Mon
tréal, : a quel il paie un salaire très 
élevé, eut aujourd’hui garantir de 
•remlève classe tout ouvrage fait 
dans son établissement.

On fait une spécialité des habits 
d* cérémonie au Magasin Militaire 
Broadway,

ilu rue Sparks, Ottawa.
P. G. AUCLAIR, propriétaire.

fc WHOLESOME CURATIVE.
NEEDED IN

Every Family.
AN ELEGANT AND RE 

b FRESHING FRUIT LOZ

y&fcX vMc,-SUPERIORTOPILU
y #Vai.«i all o her system

— r.-gulating medicines 
■■ THE D095 18 b'IALL. 
W TiIB ACTION PROMPT, 
■■ 1 HKTA8TK. DELICIOUS 

i.adies and childrer 
like it

Price, SO --•'»« Lsrge boxes, 60 cento.
COLD BY ALL DRUGGISTS.

>

TEMOIGNAGE CONVAINCANT

Je me suis démis l’épaule à la suit- 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les dot • 
leurs furent appelés, mais ne purent u - 
mettre mon bras à son état naturel. Aj-rO 
121 jours de souffrances atroces, j’alîa?! à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis,. r 
médecin réussit à me remettre le bru: ei 
position, mais les nerfs é>.tient tellemei • 
contractés que je ne p uvais plus que pii». 
mon bras a ange droit. Le uerls 
raissaient ôtie en lil d’acier ; I'appliquu 
tous les remèdes ordinaires, de .'alcool • 
du vinaigre, du Brandy et Je l'amu 
mai i sans aucun effet marqué. No 
avions une petite quantité de votre tu un • 
et Uniment d huile. C'est le recède «pa 
donné les meilleurs résultats. Je n^ A 
trouvé que dans une pharm cie et en pel 
quantité, et ayant de,mai aux pharino

pourquoi ils ne garutiieut pas re it 
; “ Eh bien, me répondireut-ils, uou^ 

ne savions pas que ce remède avait au 
tant de valeur. ” Us ont été tellement sa 
tisfaits de mon témoignage que depuisit- 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
t'tés. Mais comme je ne pouvais attendre 
vu que l’on parlait déjà de me mettre son 
l’influence de l’Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les nei 1s. J’ai p rét-1 
vous écrire immédiatement pour vous n 
mander de menvover six bouteilles, ovj 
avant que la seconde fut épuisée, les - rit 
étaient détendus et je pouvais 
de mon liras avéc facilité et sans douleu 

Permettez moi do vous dire que AO' 
nous servons habituellement de von* ai 
nica et iinime.il d’huile comme rerne*1 
poor les brûlures, écorchures, ontoist 
maux de reins et en général 
les maladies externes et 
meilleures résultats qu’aucun remède i 
peut donner. Mon médecin donne son t. 
tière approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,

me s‘.tv ;

cela avrr

Rbvd. L>. Goohük,
Pembroke, N. 11.

Ayant souffert du Rhumatisme pendai: 
longtemps, on m’a conseillé de faiie J’e 
saie le votre Arnica et Uniment d’hui 
La première application me donna un si ; 
lagement immedia , et maintenant je s... 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à vol. 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, 11. liICKISON,

218 rue Si. Constant Mout-éa.,
En vente chez C. ■.). üacikh, rue Susse;

Ottawa.

•I. îi.

PLINTHE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER 
et VITRIER

Marchand du

PEINTURE
ET DE VITRES,

52Q RUE SUSSEX
o t T a w A

M. Arial te charge de toute 
commande dans sa ligne d’al 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes 

17 mars 1883 la

Poudres de Condition d'Âlexandf
BOULES POUR les KOC.YO\‘

ET AD? «ES

HEDKCliXES (]ELE«BEk<
POUR l.BS

C51S.eX7'K*,'R3.2K
AtrBNT a Ottawa :—C. STRATTON. 

•'oins des rues üalhousie et Saint-Patrick 
4 VIS.—Les médecines ci-dessus, céb 

/V bre dans tout le Canada pour leuj 
efficacité, ne se trouvent que chez M. (, 
STRATTON. !e mets donc le public e. 
garde contre les -onlrefaçons.

T- ALEXANDER
fi Nov. 1882 !n

E. VEZ1NA
BIJOUTIEK et HOKI.OL1EK

No, 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’A V

’Assortiment complet de Bagues, . 
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en

A MOITIÉ PRIX
ge fait à ordre sous le plus cour 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl >

B. VEZZ27A,
Porte voisine «lu VARJNF.TY MAI !..

1er dec,

Anm aux

1 ai

D R ION & DELORME,
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

UO Rue Sparks et 569 Rue Sussex,
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peints 
par les meilleurs artistes du Canada.

| Grands avantages pour les fêtes.
Vue douzaine de Portraits. 

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$3.00.
Photographias de toutes grandeurs, satis 

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140,

669 rue Sussex, coin de la rue 
18 Oct. 1881

rue Sparks et 
Rideau.

la.

LE CANADA,

M.LE REDACTEUR.

Je suis heureux de pouvoir reproduire 
les témoignages suivants qui m’ont été 
spontanément envoyés.

Cher Monsieur—J’ai acheté un de vos 
excellents chapeaux de pallie pour Tommy 
et depuis ce temps, il n’a battu a bonne 
que deux fois.

Monsieur—Ma fille el mo i lils, âgés res
pectivement de 4 et 2 ans sont d’humeur 
querelleuse et règlent généra ement leurs 
difficultés une demie douzaine de lois par 
jour. Mais depuis que je leu ai aclv lé de 
vos chapeaux de paille la tranquillité règne 
en la demeure.

Votre

M. R. J DEVLIN,
Cher Monsieur—Les qualités morales 

que développe l’usape de vos chapeaux « le 
paille pour enfants méritent d’être publiés. 
Mon fils John qui jusqu'à cc jour avait 
montré une hostilité décidée pour le savon 
et l’eau froide, a, depuis que je lui ai 
acheté un de vos chapeaux, demandé du 
savon, (non de la soupe) par deux Ibis.

Et j’ai beaucoup d’autres lettres sem
blables.

R. J. DEVLIN.

NOUVEAU MAGASIN

PEINTURE, TAPISSERIE, VIT?ES
ET UE DECORA1I >N 

No. 208, Rue HAMIOUSIE, Ottawa
TENU PAR

GEO. PHILBERT
ür’roprié'kaiie

M. GEO. PHILBERT. se charge de toute 
commande que l’on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et delà cam- 
e sont nriés d’aller lui rendre une 
i avant a’acheter ailivi'-fîtl-

GEO. PHILBERT,
208, RUE ÜALHOUSIE.

Il fév. 1884.

AVIS
AVIS est par le présent donné qu’en 

vertu de l’article 34, du chapitre 107, des 
Statuts Refondus d’Ontario, tous les 
anciers et autres personnes ayant des 
réclamations contre la succession de leu 
J. Fabien Gingras, en son vivant du villa
ge d’Archvihe, dans le comté de,Carleton, 
Traducteur franç is à la Chambre des 
Communes, dé; édé le, ou vers le sixième 
jour de Février, A. D., 1884, devront trans- 
me'tieà M. A. Gobeil du ministère des 
Travaux publics à Ottawa, le ou avant le 
quinzième jour d’avril prochain, un étal 
indiquant leurs noms et adresses, avec le 
détail coc p'el et la preuve de leurs récla
mations contre la dite succession et les 
pièces, s’il y en a, établissant ces réclama
tions, et que après le dit quinzième jour 
d’avril prochain, les exécuteurs soussignés 
procéderont à l’administration de la suc
cession du dit feu J. Fabien Gingras, et a 
en distribuer l’actif à ceux qui y ont d ou 
en ne prenant en considé.ation que les 
réclamations dont ils auront alors reçu 
avis, et que les dits Exécuteurs ne seront 
pas responsables pour le tout ou partie de 
l’actif de la dite succession envers aucunes 
personnes qui ne leur auront pas donné 
avis de leurs reclamations lors de la dite 
distribution.

Daté à Ottawa, ce 15 mars, A. D., 1884
PHILOMENE GINGRAS. 
T. G. COURSOLLES.
A. GOBEIL.

Exécuteurs testamentairs de feu J. F 
Gingras.

4ins 1 fs

w1

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
82—ARRANGEMENTS D'HIVER—M

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront |ous les jours (di
manches exc
Départ de la Pointe Lévis...
Arriveé à la Rivière du Loup .....12 55 p. m, 

Trois Pistoles
Rimousfli........
Campbellton..
Dalhousie........
Bathurst........
Newcastle......
Moncton.........
Saint Jean........
Halifax..............

Le train se race rd à "la Courbe 
de o Chaudière ’ avec ie traiu du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
• endent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se raccord°nt à 
a courbe des Chaudières avec le Gram 
TroTC à 9.23 p. m., restent à Campbelltor 
le dimanche,

Le char Pullman qui pari de Montrés.) 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend n 
Saint-Jean.

Pour billets et tout

conlme suit :
8.10*fr. m.

do ............ 2.05 p. m.
............  3.49 p. m.
........... 8.35 p. m.
............ 9 15 p. m.
..... ...11.17 p. m. 
........12,52 p. m.

........ 4.00 a. m.

...... 7.30 a. m.

....«12,45 a. m.

do
do
do
do
do
do
do
do

arrangement cou 
cernant le fret et les passagers, s’adresser!

R. C. W. MacCUAIG

D. POTTINGER,
Surintendant général,

•tawa, 19 Déc 1882 la

Horaire des Chemins de Fer

OTTAWA
Pacifique canadien.—Départ pour 

l’Ouest : express 10 45 a.m. ; express 
1225, 3.45, 10.30, p. m. Pour l’Est: 
train régulier, 8.15, a. m. ; 6.50 p. 
m. ; train rapide, 4 45 p. m.

Atlantique canadien. — Départ 
des Ghaudières, 7.45 a. m. 4.35 p. m. 
Le départ de la gare de la rue Elgin 
a lieu 15 minutes plus tard.

PETITE GAZETTE
Abandonné par les médecins—“Est- 

il possible que M. Godfrey ait été 
guéri par un remède aussi simple ?

“Je vous assure que les Amers 
de Houblon seuls l’ont guéri ; et il 
n’y a pas plus de dix jours que les 
médecins l’avaient abandonné en 
disant qu’il allait mourir.”

“ Eh bien ! cela est remarquable, 
et je vais aller acheter de ce re
mède pour mon pauvre George. Je 
sais que le houblon a de bonnes 
qualités curatives.

Demandés—Des agents pour la 
vente d’un magnifique ouvrage— 
S’adresser à J. P. Auld, Hotel La- 
berge, Hull.

Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber
culeux et l’hydropisie.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb. Prix 25c. la 
boite. En vente chez G. O. Dacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa.

Pas de humbug—Encore un nou
veau témoignage 
Valeria. Qu’on lise la lettre de M. 
Girouard, dans laquelle l’ex-déput^ 
de Kent, reconnaît que cette inesti
mable préparation lui a rendu la 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 

pareille découverte il n’y a 
plus lieu de rester chauve. Avis à 
tous les intéressés.

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Valèria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique. Il est absolu
ment nécessaire de se conformer 
stiietement aux directions. L’excès 
est nuisible.

—J. L. Beaudry, maison de tail
leur New-York, No. 523, rue 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

Ottawa, ont., lu Juillet 1880_
Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les allections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions 
ra de son usage.

en faveur de la

une

; un grand bien résulte- 
Toutà vous. John Hill.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraiches de toutes sortes 'au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

PAS DK HUMBlIfi !
La Valeria continue d’opérer des cures 

étonnantes. C’est incontestablement le 
meilleur remède connu pour empêcher la 
chute des cheveux ou les faire repousser.

Le dernier témoignage, spontané comme 
tous ceux qui ont déjà été publiés, vient 
d’être expédié à MM. Laviolette et Nelson, 
pharmaciens de Montréal, et agents en gros 
de cette préparation. Il est de M. Girouard, 
ex-député de Kent, Nouveau.Brunswick. 
Le voici.

Bouctouche, N.B., 4 jaevier 1884. 
MM. Laviolette et Nelson,

Pharmacie
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valeria. J’cn ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnt rai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria.

V otre tout dévoué,
G. A. Girouard,

Ex-député de Kent

La Valeria a déjà obtenu un débit im
mense. Lus commandes arrivent de tou
tes les parties du Canada et des Etats-Unis. 
11 n’y a plus lieu de rester chauve avec 
une pareille découverte.

A vendre chez tous le* pharmaciens.

(fë- En vente chetc C. O. Dacier, 
pharmacien, rue Sussex, Ottawa.

—Faites l’essai ae la VALE
RIA. «l’est la meilleure pom
made contre la ebnte des 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. DACIER, 
Pharmacien, rne Basse

29 Avril 1884
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60 Cents dans la PiastreDE 54 ANS

LIXIR
Balsamique Attendez pour la vente à 60 CEN TVS dans la Piastre du Stock 

de M. P. ROCHON, qui doit commencer JEUDI, le 24,DOWNS
îuve de CINQUANTE 
a été reconnu comme le 
itre les

roux, ltt Coque- 
le- le* maladies 
'mimons.

IVoubliez pas, non plus, que dernièrement nous avons acheté a Montreal un

* 1 El It 111 ill 150 CENTS Di U i'IIIMIX
.00 la Bouteille.

jfUjr- i.a vente de ces deux Stocks commencera J EU DI, le 34. A vous d’en profiterJT, et par 
). DACIER, Ottawa.

Chez PIGEON, PIGEON & Cie., à la Boule Noire, Rue Ripcau
zÉÊÈËmk GALLEN»PRINCEprison pour rixe nocturne sur la 

voie publique.
—Il faut que je vous remercie 

tous les deux, leur dit Solange, 
vous m’avez sauvée d’un terri
ble danger.

—.Hé, fit Princet, vous n’é
tiez pas à votre ait s tout de mê
me.

vous le cache pas, je vais être 
maintenant dans une inquietu
de continuelle.

—Pourquoi ?
—Elle s’est trouvée ce matin 

sur mon chemin, elle peut me 
rencontrer encore.

Princet eut un souriae singu-

CHAS lll$J1KI)li\SP£”JII-L.STOÎT

No. 7 RUE ELGIN, üeoociaDts-CoffimissioDDaires et Agents b PublicitéISSIONS
cachetées, po 

ions et Eclain
FAUTE ET CRIME> % OTTAWA.

rtant la 
rage poui 

’ et adressées àl’Hono- 
Conseil Privé, Ottawa, 
’à midi de Jeudi, le let

PARIS, 36. RUE LAFAYETTE, 36. 1 '.IS 

font, pour!» Publicité, lei Correspondants r „ un,J.
1

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.
T lier.TltOISIUME PARTIE Dt Informent les lecteurs que, elli v cTinent en i*>:iuce. 

mnalBsaoce dans leurs bureaux, M, rue Lafave .ty, de 
cents de ce Journal dont I t sendee leur est fait r«H

les paquebots.
Ia maison Gallieu A Prln » e recevra boute» c i r .1 

pour detN ba.iit.iucs uu Cat a la voyageant en F m 
xpédiera aux ùe^U wU.\ir< • ui vont Te 

Ladite liaison étant.lussnii ixui r.u .-ommissu,j., .
dr# condition» avantap 'u.v'y 
ni - tn *n tous artlci t
! teXHafltéb pi id TT.-. ; . ..

rroin endre
■ vire>- le» iilua 

;n‘ pat tous
—Uu moment, je me suis vue 

perdue.
—Et d’autres avec vous.
—Non, moi seule, car on ne 

m’aurait pas arraché une paro-

—Actuellement elle est en lieu 
sûr, dit-il.

—Vous ne pouvez pas la gar
der éternellement.

—C’est certain.
—Eh bien, je ne pourrai plus 

sortir sans avoir pour de la ren
contrer cette furie, devoir ce j 
fantôme ae dresser devant moi. ! :jj) ujj (.(

—La femme pâle, me fait i’ef- j 1 
let d’être fort comprenante peur 
nous tous, opina Cholard.

—Elle est à c.aindre dit So
lange.

Le front plissé et les yeux fa
rouches, Princet paraissait réflé
chir.

primées do soumission, 
renseignements voulus , ., 
:t les qualités! requises, , 
le soussigné, 
e les soumissons qui se* 
jrmules imprimées, 
e s’engage pas d’accep- 
aucunr des soumission*, 
in devra être accou:pa- 
1 accepté ” par une b m- 
ur une somme “égale 5 
tota de soumission, le* 
onlisqué si la personne 
jontrut sur dcniaude de 
néglige de compléter 1. 
i la souin ssion u’eat pas 

a remis.

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES:

La Citizens, DE MONTRÉAL. 
La \o> tiiern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
‘a lJ/ite,.i ',

-r ’A* luiêtiv 
f o J h remeltr»

■ jet rer.dâta

(Suite)

Chancelante, cherchant à s’ap
puyer contre la muraille, elle se 
réfui ia dans le coin le plus som
bre de sa prison.

A toutes ses terreurs se joi
gnait un profond décourage
ment. Enfermée vivante dans 

sépulcre, elle comprenait 
qu’elle ne devait compter sur 
aucun secours humain.

Après avoir tant souffert, après 
avoir vu si souvent ses espéran
ce» détruites et subi successive
ment toutes les épreuves de 1? 
vie, elle n’avait ’.même plus la 
force du désespoir. Mais (L 
nombreux sanglots s’échappè- 
de sa poitrine gonflée.

N’ayant plus rien à attendre 
des hommes, elle essaya de se 
détacher complètement des cho- 

de la terre ; sa pensée s’élan
ça vers le ciel, appelant Dieu.

—Ma triste destinée doit s’ac
complir ! soupira- -e’ e.

Au trouble de l’épouvante 
succédait la sérénité de la rési
gnation.

■xinsAseee 
eu ie» réu H u.MPUCl

le. do—J’étais vraiment dans une 
vilaine situation. Fuir me pa
raissait impossible; d’ailleurs, 
la femme m’aurait poursuivie, 
ameutant le monde sur mon 
passage. Les gens qui étaient 
là paraissaient décidés à nous 
mener chez le commissaire de 
police ; j’avoue que ]e commen
çais à avoir grand’peur lorsque, 
heureusement vous êtes arri
vés.

!i.O
Léübfo! d- ... .

«luit* flo a«f! •-»«;*..«» , , a ' 1 IV .*
OB- u'itJC OUVt- ' ,M «i* V.JU dhL» LL' U1..US »Q

Vit
-k’ù île

L* liaiavn Guliidû * Prince l'ourura di rtFoc te il- 
•eâgûe.r*aula aux ïiere<..me* qui voua .uieu t ra<T, uun-»»r ■ <> •: ç< , -s.33L $10,000,000

ré i journaux qui pu
ns y avoir été d’a

FRED. WHITE, 
Control

Ull
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER. ÎF 5HIE DEFIES CEI

et des Imitation».
2LAvU

IHILCOEa
[ est ur*«

POUDRE BE RIS
Spéciale, prepare» au Bismuth; 
par et,usequent, son action eut 

i à la peau.
BU« est adhérent/ et ab»o- 

lumenUnviaifals, aussi c:-œmv- 
niquo-v-cUeàl«i peau une beauté 
et un aspect velouté

V#« et ta lo/tê tnt fa Houppe : S fr. 
CHem CIT . lf^L*Sr 

riUX. t. rue de la Paix, 9. PAU
Dirai «mu vor e u»

Pharaaclm, Drogolstw. Pirîiewi.

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar- 

it et sur marge.us neaitoB LE SEUL m—Au fait, reprit Cholard
—Tout en m’approchant, je qu’est-ce que nons allons en 

vous ai reconnue, madame So-1 faire ? 
lange, et je me suis dit aussi
tôt :

“ Il faut savoir ce qui se pas
se ; attention et ouvre l’œil. ”
J’ai interrogé les badauds, et 
quand j’ai su de quoi il s’agis 
sai., j’ai tout de suite imaginé 
la bonne farce qui nous a si 
bien réussi. Je n’ai rien trou
vé de mieux pour vous tirer 
d’affaire. Par bonheur, Cholard 
était avec moi ; il a su trouver 
un fiacre, ce qui était absolu
ment nécessaire.

Ah ! ah’ ajouta-t-il en riant, 
le tour a-t-il été assez crânement

gen

à Vextralt
de roxx de Montra

dent remploi
tienne let mimes résultats 

que celui de

)i d'école de Vile des 
id nt des instituteurs 
olique du village de 
tituteuvs (loi-ont tenir . 
modèle, et pouvoir en- 
le français.
•ussigué, et stipuler le

tCE SMITH, Sec.-Très. 
1884.

EMPRUNTS négocié» pour Particuliers, 
Corporations M ..nicipales et Scolaires, Fa- 
briq es » t Eglises a dus condition» très 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits :

?:
Après un moment de silence, 

Princet releva brusquement la 
tête.

A
V Isalutaire

ARGENT placé sur garanties ’e première 
classe.

LES capitalistes 
tage à correspondre

H. Chas Desiardins,
Hlock ,1e l’hôle' RiihscII, rue 

Simrk., Ottawa.

—Dans la voiture, dit-il d’une 
voix creuse, e ie m’a demandé 
si je connaissais un agent de 
police du nom de Morlot.

<!l'HUILEde FOIE «à MORUE Itrouveront leur avau-
natureiü.

le Vin û l’Extrait 
tie Foie de Ifiorue

ses

(A suivre.1
■LLx.iL,.

DE 1ER de Commerce et Droits d'AuteurMa rques( 
egistrés. 

1er déc.
AVIS

Les avis de naissances, déf'ès, 
•-t mariages doivent être invariable
ment payés d’avance. Qu’on ne 
l’oubli'- pas. Il nous est impossible 
d’ouvrir des comptes pour des mon
tants aussi minimes.

i
EXPOSITION de PARIS 1871

HOIlti CONGO U lia

Cm ASTHMEBneEiUFmn CHEVRIERGRANDDEUX BANDITS de 1’
Par la PoroAl duLA

Après avoir enfermé Gabriel- 
lè dans cette chambre, qui res
semblait à un cachot, les deux 
hommes avaient rejoint Solange 
dans une pièce du rez-de-chaus
sée de la maison où elles les at
tendait.

Cette maison, qui commen
çait à tomber en ruine, bien 
qu’elle eut été solidement cons
truite, appartenait pour le mo
ment à un marchand de bric à 
brac de Paris. Il l’avait re
cueillie dans un héritage II 
prétendait l’avoir louée à de pe
tits rentiers, l’homme et la fem
me, mais la vérité est qu’il l’a
vait mise à la disposition de vo
leurs dont il était, lui, un des 
principaux receleurs.

La maison était à une distan
ce de quatre ou cinq cents mè
tres des fortifications, sur la li
mite du territoire de Châtillon. 
Elle servait de dépôt provisoire 
pour les objets volés dans les 
communes et les maisons habi
tées au sud de Paris. Lt s rô
deurs de nuit s’y donnaient ren
dez-vous et c’est de là que sor
tait le mot d’ordre, chaque fois 
qu’une expédition d’une cer
taine importance avait été déci
dée.

Dépdl h Québeo D’ IM.
huiBâtieuA-tMeèsu*, 114. ru SaieWeu.

«5c C*\
DrC31éry-us COURTE.

joué? Je vous assure que tous 
ceux qui étaient là n’y ont vu 
que du feu.

—Vous avez été très-adroits et 
d’une

DèpoiiUirei 1 Québec : D'Ed. MORItMO. j

HI. C 0. DACIEIt a ces médecines en dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex
VTRE

IT MUNT11EAL lisl-clle Morte?
points à l’est. CHEZ“ Non !

“ Elle a langui et s tuflert, languissante 
durant plusieurs années.”

“ Les médecins ne lui donnant aucun 
soulagement; ”

“ Et en dernier lieu, elle a été guérie 
par les Amers de houblon dont les journaux 
parlent tant.”

“ Vraiment! ”
“ Quelle 

pas à cette

Pilules lie Noix Longues Composéesvous avez fait preuve 
grande présence d’esprit.

—Dans des cas comme celui- 
là il Vy a que la ha.diesse qui 
sauve.

—Quand je verrai le maître, 
prochainement, je ne manque
rai pas de lui parler du service 
que vous m’avez rendu, et je lui 
demanderai pour vous deux une 
bonne gratification.

—Elle sera acceptée avec re- 
con-ansance.

—O’est moi qui vous suis re
connaissante, répliqua Solange 
en souriant

—Dites donc, reprit Princet, 
c’est qu’elle n’est pas îolle du 
tout la femme pâle.

—Malheureusement.

WOODCOCK DES SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, et portant la suscription 

Soumission pour Approvisionnements des 
Sauvages,” seront reçues à ce bureau jus
qu’à midi île JEUDI, le 1er MAI, 1884, pvur 
la livraison -les approvisionn.im- nte ordi
naires des Sauvages, tous droits payée, au 
Manitoba et dans les T. rritoires au Nord- 
Ouest. Ces approvisionnements consistent 
en farine, lard séché, épiceries, munitions, 
ficelle, bœufs, vaches, taureaux, instru
ments «ratoires. outils, etc., etc.

On pourra obtenir des formules de 
mission et les détails relatifs à ces approvi
sionnements en s*adressant au soussigné, 
ou au Commissaire des Affaires des Sau
vages à Rôgina, ou au Bureau des Sauva
ges, Winnipi-g.
•Les soumissions peuvent êtie faites pour 
nuque catégorie d’effets séparément, ou 
our tous les effets mentionnés dans la

NT D’IIEURh l)e Sïc<4AI>
JteooxivcrU’S r

i PASSAGERS j 
.-es Jours
tVEC

PLUS DE
i Pour la guéri* 

son certaine de 
toutes les affoc' 
lions bi lie u set, 

peur du foi(» 
maux de tête# 
in di çes lions 
étourdies 
et de toutes let 

le mauvais fonctionup

nce ne devons-nousrecoanaissa
médecine.”PULLMAN.

tor
re Bonavcnture, de Mont- 
lo fer Grand Tronc. Ver- 
trains du chemin de fer 
lont les lignes s’étendent 
tari times, et aux vi les do 

Iroy, Albany, et New-

Cvs loiiHVane •* «l’une Ülie
“ Depuis onze ans notre fille est clouée 

sur un lit de souffrances,
“ Par une complication des maladies des 

reins, du foie, du rhumatisme et la débilité 
nerveuse,

“ Soumise aux soius des meilleurs méde-

“ Qui ont donné des noms divers à ses 
maladies,

“ Mais de soulagement aucun,
“ Et aujourd’hui notre fille est rendue à 

la santé par uu remède aussi simple que les 
Amers de houblon que nous avons repoussé 
pendant des am écs avant de s’en servir.” 
Les Parents.

emente
de femmes, garnis et non garnis

CHEZ
malaises causes par 
meut de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandât 
comme étant un des plus sûr» et des plu. 
efficaces remèdes contre les maladies plu 
haut mentionnées. Elles ne contienneu 
pas de mercure ni aucune de ses prépara^ 
lions. Tout en étant un puissant purgatif, 

unaoue soumission devra «Ira accompa- Pou,vant é‘re administré dans n import, 
gnée d'un chèque accepté | ar une banque , tl'H' crta» l; l'’ 1 rit,en„n,:nt aucune ut
canadienne pour ru n,.lins cinq pour cent ces substances .I6I01C. s ou. .''.orraient • 
du montant des somnDswne pou^ le Mani- r6nd/° pmjudicables à la saute des entant! 
toba, et dix pour cent du montant des sou- <™ d== personnes Agees. Les Pilot.SS H 
missions pour les Territoires du Nord-Uuct, I Km Lovonnr, Oo.rossss, ne McUa 
lequel chèque eera confisqué si [e.oumis- Préparées avec soin, avec ne extra 
sionuaire r.fuse de signer le contrat inr centre tiré de la noix lc igM et 
damante de ce fars, ou s'il n’accomplit avec d’antres principes vé[,étaux, 
pas le serv ce entrepris. Le chèque » ra i.Iea Jl'1“cer Pr°.mlRr -a"»
îemis si la soumission n'est pas -cJentè,. ton es les pilules stomachiques jus 

Les soumissionnaires sont requisite faire sent offertes nu pu >lic. 
la somme totale de la valeur en argent des E M(-°ALfc, CMmista,
effets qu’ils offrent de f urnir, et de l’utta- -u,mires
cher à leurs soumissions, car sans cela elles 
ne recevront aucune considération 

La soumission po -r le bœuf doit former 
une soumission distincte ; s’il y est mention
né aucun autre article elle ne

parlement ne s’oblige pas d’accepter 
basse ni aucune des soumissions.

, pas insérer 
•e spécial de ce 
lise de l'imprim

Nuv. 1883, les trains.cir-

WOODCOCKMontréal.

fistOfferts an detail a meilleur 
marché q ne les prix 

«lu gros.
ChArr. ft Ottawa.

12.20 p.iii.

usagers se rendent direo 
ms changement de chars 
iépend.iinment de tous les

» Ottawa à 8 heures du 
t au Coteau avec ie 
Toronto et toutes les 
•es qui arrive à Toronto 
Le train partant d’Ou 
raccorde à la Station 
réal avec l’express de 

ntral arrivant à 
Burlington 12.10 

.00 a.m., White Rivet 
, Concord 5.35 a.m., 

Nashua 6.55 a.m.’, 
ton 8.30 a.m.

Pas une
vrait acheter un chapeau avant d’a] 
faire une visite au magasin populaire de

e seule da dans Ottawa
d’aller

mbineLe père va mieux.
“ Ma fille dit :
“ Quel changement pour le mie x 

père à subi depuis qu’il fait usage des A 
ae houblon.”

“ Il est en santé aujourd’hui bien qu’on 
maladie incurable” 

t nous en sommes d’autant plus heu
reux qu’il a fait usage de vos Amers.” Une 
Dame de l’Utica, nT-Y.

A. 'do—Ou lui a donc volé son en
fant ?

—Oui. Vous n’attendez point 
que je vous conte la chose, 
n’est-ce pas ? C’est un secret du 
grand naître. Du reste, l’aven
ture date de longtemps. Je n’en 
avais plus entendu parler et 
moi-même je n’y pensais plus, 
lorsque ce matin, un hasard 
maudit m’a mise en présence de 
la femme que vous venez d'en
fermer là-haut.
d’abord reconnue, je n’ai pu l'é
viter. Et puis j’étais oin de 
songer à elle. Je la croyais 
morle ou folle, enfermée jpour 
toute sa vie dans un hospice 
d’aliénés. Et elle est bien vi
vante, et elle n’est pas folle !
Quand elle s’est jeté sur moi, 
me réclamant son enfant, j’ai 
cru véritablement que c’était 
unjfantôme, un spectre qui sur- i 
tait du cimetière. Heureuse-1 
ment, je n’ai pas perdu mon
sang-froid....... Vivante, vivante! J. F. GAtiï Ü «\7,
Si seulement elle était folle, elle | 170, I VE A JV ItKH

M. WOO.COCK, ig parrr. 
qu’a pré->

t
: 39 rue Sparksait dit 

“ Et
it Ce

1er avril 1881

Sirop des Eofwis do lli Soderro
Ce sirop est prépa- 

S’TSsx réc avec l’anproba*
v tioa des profedseurs
? olc de M idi
~ - yky. c: D de Chirui» 

, iwl.-tgic de Montréal, 
Y r Xê 'F il té de MA<leci»

• le V Université 
’•i Collège Victo* 
M. ^

Du, sera pas re-
M. A. DONALDSONAU CLERGENous n’avons pas besoin de 

dire que le propriétaire de la 
maison et les deux hommes, qui 
avaient eu l’audace de se faire 
passer pour des agents de police, 
faisaient partie de cette bande 
de malfaiteurs, si admirable
ment organisée, qui agissait sous 
la direction occulte de Blaireau.

Le premier de ces hommes se 
nommait Princet Deux fois 
déjà il avait été condamné pour 
vol. Non moins intelligent 
qu’audacieux, c’était un miséra
ble excessivement dangereux.
L'autre s’appelait Cholard, sur
nommé Chauve-Souris par ses 
camarades. A peine âgé de 

t vingt-quatre ans, il n’avait eu 
qu’une condamnation en police 
correctionnelle à huit jours de ne sertit pas à craindre... Je ne! Ottawa, 29 janvier issa.

•de à Nashua avec les
Le dé 

la plus
jr, Providence et 

- à N. E. R. R's. 
le Montréal à 8.45 du \
ivec l’express de nuit J
New-York viâ Spring- 
i via Lowell à 7.00 p.m., 

p.ra. et New-York à 
à Montréal à 8.25 di,

OTT ■ W \ h ITIW WORKS Tl“‘ d’0UTrlrun#^
Fi ins :répné^ de prm'Êre poolifé

rue Cathcart,

[Les journaux ne doivent 
te aunonce sans un ordr 
parlement, 
de la Reine. ]

d!

mm1 WÊm
i One:, j .ux moif.

de famille no’ir «••■ s. tinté'lo le’...«
enfants : il' peut é'.r d« • ..e r ";c le, piv

| grand»- confin.'»''»» a.., «*ç<-tnt* in .va ■

Je ne l’ai pas d'ornements d'église tvL p.-Tonte t'spèc par l’entren
VASES, Cette cé èbrc farine préparée est un arti

cle sans r val pour donner une pâtodes plus 
nourrissantes et des pl 

Les ménagères feri 
Je 20 pour cent en s’e 
patisseries, pareequ’il faut 
et d’œufs.

L. VANKOÜGHNET. 
Sous-surintendant Général des 

Affaires des Sauvages. 
Dept des Affaires des Sauvages.

Ottawa, IV mars, 1884.

CALICES,
PA PLUES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

E: autres ornements d’autels. 
ulices f C1 boires fl. ftu 
vermeil', un> specieUté.

Le seul établissement de c-r genre à Ottawa

us saines, 
ont une économie de

les eo«
st : [»ériem 
s !.-s pil-pa» 

calmante»

IEIHIEBE CLASSE ‘ t
ant pour leurs 

moins de beurre r:UFS EN ACIER
Sud et l’est changent de 

nture à Montréal où leur

pour n’importe quel en-
Avis de Dein nag mentSâS'Vcmandez la à voire épicier. 

Ottawa, 31 mars 1884

is extra et sans que

suivanta Colique. L
Dfflfition dlfOM 
'fl-’lie, i/O'iuv’. ;ve

euicrii»X partir du 1er Mai prochain, M. J ‘S. , 
SENHC.xL, entre rent-ur de por »*& fuie-- j 
fares, ir.i
Su». 261

renseignement per
dreaux du Grand Trono 
des billets, rue Elgin. Y
rivée des traius sont

du 75ème méridien I
e trois minutes avec

Paul t. c. DUiv.A’ j, nt*portera son -i »h 
... et *G5 rue Da fa uns ;; u

Arpenteur de In l'uiss ace et de lu . , ,
Province de Québec ioill tic» TUCS ./U.h >LSi'v «il »

Explorations et arpentage» fait» à la de- et cont nuera h t> « .u er tu «. .a.., ..
mande dec. propriétaires de limites, di que «e public voudrs L.'in l u coiifior.
fermes et de terrain» miniers, ainsi que TAQ urr et<v~-6 "«at
plans et journal d’arpentage (Field Books).

Bureau : 23 rue de l'Eglise, Ottawa. Entrepreneur.
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couleur pour chemises, valeur 15c. 
en vente pour 10c.

Coton jaune de 37 pouces de 
large, valeur 9c. en vente pour 6c.

Cashmere noir 1£ verge de large, 
valeur 50c en vente pour 30.

Coton jaune coûtant à la manu 
facture 4Je. en vente pour 4c. 
w Les indiennes de 6c., 7c. et 8c. la 
verge sont une reduction extra 
ordinaire. Un grand lot de mar
chandises d’encan sera offert aussi 
à moitié prix. Nous bornons notre 
énumération, car nous pourrions 
couviir tout le joui îal ; mais nous 
disons à nos lec eu ‘s, servez vos 
intérêts et ne manquez pas avant 
d’acheter ailleurs, d’aller au moins 
faire une visite au grand magasin 
de la Boule Verte, et voir 1hs bons 
marchés extraordinaires qu’on y 
offre.

PERDUE Harmoniums,
UXBRIDGE ET THOMAS.

CUEILLETTES DU REPORTER PIANOSERVICE TELEGRAPHIC' JE ABONNIfLe 17 Avril, sur la ne Dalhousic ou 
entre ces rueYork, ou le parcours 

EPINGLETTE EN OR 
blanches et rouges 
trouveraient sont priées > 
ce bureau et seront génô 
pensées.

•28 avril 1384

Les membres de l’Union Saint 
Josèph se réuniront ce soir.

Il y avait peu de produits de la 
ferme sur le marché de la basse- 
yilie, ce matin.

Aujourd’hui est le 65ème anni
versaire de la fondation de l’asso
ciation des Oddfellows en Amé 
vi(]ue.

Plus de 300 personnes n’ont pu 
être admises au théâtre, hier soir ; 
à huit heures précises les portes 
étaient fermées.

La compagnie No. 2 des gardes à 
pied du gouverneur général a corn 
mencé leur exercice annuel hier 
soir au Drill Shed.

Les représentations au théâtre à 
10 cents se feront sous une grande 
tente en face du palais de Justice, 
à partir de lundi prochain.

Le t ateau - traversier Express a 
commencé, hier, à tenir sa ligne 
régulière entre New Edingburg et 
la Pointe Gatineau. Ce bateau a 
subi beaucoup de réparations dans 
le cours de l’hiver.

Le premier remorqueur de la 
saison ayant des barges à sa remor
que, est parti des Chaudière hier. 
La remorque comprenait 12 barges, 
cha-gees de 3,000,0O0 pieds de bois, 
appartenant à M. Booth.

Comment se rendre malade—Res
tez expose au mauvais temps la 
nuit et le jour, mangez beaucoup 

prendre d’exercice, travaillez 
trop sans prendre de repos, ayez le 
médecin à tout propos, achetez les 
vils remèdes que l’on offre au coin 
des rues, et alors vous voudrez 
connaître

Le moyen de vous guérir—La ré
ponse se fait en deux mots : ‘"Prenez 
des Amers de Houblon.”

JR, portant cinq pierres 
Les personnes qui la 

de la rapporter à 
reusement récom «

WILLIAMS DE TORONTO.CANADA
Québec, 28—Le fleuve est main 

tenatii libre de glaces entre Québec 
et Montréal.

Dans la cause de ia femme iou- 
tet accusée d’avoir empoisonné me 
femme à la Baie St-Paul, les jurés 
n’u1 . pu s’accorder et ont été con
gédiés ce matin.

Payable d’avance, pi 
do do qA "7EITEHE,

CONfUITIO CNl id TFLES FACIIyES. dodo
KdL Hebdomanaire,la

E. W. MAETHT L SOIT,mm Giiov>: hotel
86 HUE RIDEAU, OTTAWA. 1TENU PAR

CHARLES PICARJ I. A CO MP A ONT F DUETATS-UNIS
Santa Rosa, Antigua, 28 -Huit 

personnes, toutes atteintes de la 
fièvre, vivaient dens une petite 
maison à Rio Grande.

Elles ne pouvaient se faire soi- 
uii médecin et n avaient

ItlJE B .4M LA SÜllré

A 15 Minutes de Marche d'Ottawa
g ner par 
presque rien à manger.

La foudre frappa la hutte qu’el
le?. habitaient et quatre des malheu- 

qui s’y trouvaient furent

LE (1REGLEMENT DES TERRES
magnifique bocage, platefor 

danse, Balançoires, hippodrome d’un qmirt 
de mille, et parterre à l’usage des personnes 
qui désirent faire des pique-niques. L'on 
peut se rendre à l'hôtel par le canal Rideau. 
Repas servis s\ tout heure. Boissons de 
premières qualités, écuries et xhevaux pour 
v usage des voyageurs.

ün La cou pugnie offre des terres dans la limite d’un mille (Railway Belt) de chaque 
-û e rlu chemin de 'er, le long de la ligne principale, dans le sud du Manitoba, à

rme pour

$2.50 PAR ACREroux
tués. Ottawa et III

et ; nr, »:vcn les conditions qui demandent la culture do ces terres.
-- v tiunu'-iun de ^1.85 a $13.50 par «ere se a laite aux acheté .rs qui 

vomiront cultiver selon le prix oyô \ our les terres, elle s»ra accordée à de certaines 
'• diiiorts. t a Comi ugrie offre aus i des terres sans condiiions dVtabhssement 
■Je culture.

EUROPE
London, 27—George McCabe, qui 

tient un hôtel, dans le township de 
Westminster, a été àrrêté hier 
après-midi sur l’accusation d’avoir 
empoisonné sa tenante. Elle était 

parfaite sauté vendredi jusquà 
huit heures, alors qu’elle fut prise 
de convulsions et de violents vo 
niissLûients. Elle expira vers mi 
nu.t.

QUESTIO
.Otuxième Vente Du Printemps ! LES SECTIONS RESERVEES Nous regret t 

M. Chapais, réi 
Courr er du Can 
meut indisposé.

feW S?

y/Z
c^V v

long île lu 1 gne j rincipale, c •1 -A-dire les sections impaires et numérotées, dan- 
l’espace d’un mi le <1 chemin tiv • soi t maintenant offertes à ties cond lions ava • 

•fuses, aux personnes nui sont • têtes à < ntreprendre immédiatement leur culture.LOTS A BATIECil

COxADSTIhVS DE PAIEMENT :de l’Association des francs-tenanciers 
Cité, par Les acheteurs pour onr pn_,

:ncnls aim* els avec i térôt à six 
Les person ? c- •ni; achèteront 

un a, te translatif tic propriété, • t i-mps do l’achat, suie paiement est lait en entier.
Des paiements peuvent être i.\ v en debentures garanties par lus terres concédées, 

• |U seront acceptées à dix pour c :ril de prime sur leur valei v au pa r, avec l’intêiôt 
a cru. Ces bc ns peuvent être oblc.us sur demande, à la Banque de \> tréal, Mont- 
féal, on à aucune de ses agences 

i‘our les prix et pour les con>

r un sixième comptam et la balance en cinq paie - 
P -T "ut l r année payable d’avance, 
du . très-t nt la condition de les cultiver recevront

Une dépêchi 
norable M. B 
d’abandonner • 
parti libéral et

KNCÀfl PUBLIC

?
McCabe, qui était alors veuf, 

avait épousé sa femme il y a dix 
il y a cinq ans environ, il 

fut arrêté pour le meurtre de sa 
première femme, mais le jury 
n’avant pu s’accorder, il fut acquit

SANS RESERVE
mois.

saociation 
m’a prié u

des francs-tenanciers d’Ot- 
e vendre sans réserve,

L’a
ns delà vente on pourra obtenu- dus informa- 

sujet la vente des teir-1-, un s’u lress ni à JOB N M.-TAVISII, commissaire 
des 1 :rres, à Winnipeg.

Il est probabl 
l’ingénieur cha 
Québec dans T 
être faite à l’t 
route la plus cc 
du Pacifique dt 
qu’à l’Atlantiqi

COUR DE POLICE SAMEDI. 26 AVRIL, A 2 HR5. P.iïl.té.
Par ordre du Bure uCes magnifiques lots à bâtir, situés sur le 

sud de la rue Théodore, en face de la 
Friel, le plus beau site i\ 

des résidences de familles 
CONDITIONS Un

| Présidence du juge O’Gara |
Ottawa, 29 avril 18t’4.

Henriette Lafleur, accusée d’être une 
habituée d’une maison de prostitution et 
trouvé errante sur la voie publique, est 
condamnée à trois mois de prison aux tra
vaux forcés.

Patrick Brankin, accusé d’avoir insulté 
le constable McKet zie sur le marché By. 
est condamné à $3 d’amende et $2 de 
frais.

John Birch, accusé d’avoir insulté Mary 
Ann Moore, cause retiré \

sans II i flLES 5 x' 16 INK W AT E16,
Secretaire.

côté
EPiCtMlE UN OYf EONE

Dayton, O, 28—Un cyclone a 
détruit hier après-midi 30 maisons 
i Alexauderville et Carrolton. Li s 
rails o t été enleves sur un mille 
du chemin de fer Toledo et Cincin
nati ; des iorêts entières ont u ' 
abattues.

A Aîexanderviile plusieurs per
sonnes ont été blessées.

L’osHe des orphelins des soldats 
à Xer. i a été endommagé, et plu
sieurs enfants ont été L.essàs.

ïMo ilréal, 19 février 1884. —6m*5fOttawa j our

quart comptant, la 
nts an nu ls. Intérêt 

autres renseignements 
de 1’ “Association ” Grande Vente à Sacrifie©balance eu cin 

6 pour c« nt. 
s’adresser ai 
prés de l'hôtel
VENT] - sur los LIEUX,

A. B. MAE DON AED.
Encan leur de la Reine, No. 9, rue Elgin.

3 avtil ‘S84 lnn

bureau 
R ssell.

-----DE------ La législatui 
pas repris, hier 
les résolution!- 
Toute la séance 
discuter les ré 
nement concei 
licences dans h 

La chambre : 
heures, ce m 
lecture des résc 
nement aura lu 

Les rumeur 
sujet de l’am 
proposer M. G 
lions concernai 
vinciale, ne r 
fondement. N 
son propre che

PORCELAINES, YAISSBLA L’INSTITUT CANADIEN L, A. Olivier
AVOCAT. ET VERRERIEDECESIl y avait foule au théâtre à dix 

cents à l’Institut Canadien, ■ hier 
soir. Le programme de cotte se
maine est sans contredit le plus 
beau et le plus complet qui ait en 
core été execuié depuis l’ouverture 
du Dime Museum à Ottawa. Le pro 
fesseur Revillo, magicien de re
nom, a beaucoup amusé l’auditoire 
et a été applaudi à plusieurs repri- 

Delle Eva Emerson possède 
une belle voix ; c’est une des meil
leures cantatrices qui ait visité Ot 
tawa ; elle a été rappelée par trois 
fois. MM. Leonard et Jones ont 
très bien dansé. De lie Maggie 
Elise a aussi très bien chanté ; sa 
danse à la corde a été beaucoup 
admirée. MM. Petrie et Fish ont 
tenu l’auditoire dans l’hilarité pen
dant vingt minutes avec leurs 
chansons, bouffonneries, dar ses, 
tours ae forces et de souplesse, aussi 
ont ils été rappelés cinq fois. La 
partie la plus attrayante de la soi
rée a été sans contredit les quatre 
comédiens et musiciens Weston, 
Hanson, Bryant et Saville. Leur 
chant est magnifique. Ces mes
sieurs jouent sur seize instruments 
différents ; ils ont charmé l’audi
toire et ont été fort appréciés par 
les connaisseurs qui se trouvaient 
dans l’auditoire. Le sauvage Jake 
Morr a montré une grande force 
musculaire et souplesse. La soirée 
s’est terminée par un petit vaude
ville intitulé “Chicanes de Mé
nage.” Le public d’Ottawa ferait 
bien de ne pas manquer d’aller 
faire une visite au Dime Museum 
cette semaine. Admission 10 cts. 
Sièges réservés 20 cts.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block "Egieson, Ottawa, Ont.A Ottawa, cc matin à l’âge 

4 mois, Noel Chevrier, ci-de 
gaud, P. Q.

Les funérailles auront lieu jeudi matin, 
s convoi funèbre partira de la demeure de

do 52 ans et 
vant de Ri-

MEÜRTRE HOitR RLE tt&r ARGEN T A PRETER 
Ottawa. ?> ’anvi’" 1883. Tosit doit e!re vendu au g>rix contant afin deréir 

jimir les nouvelles mmclianiiâses i»rhiteiu|>^ qui siouk 
viennent. «l’Europe.

Ur.Le convoi tuneore partira ae la up meure ae 
beau-frère, M. Adolphe Chabot, No. 32 
Water, à 8 heures et demie, pour se 

là au lieu de la 
ont prié 
•es inviti

DcsMcines, Da, 28—Sa' ?di soir, 
qua’.-o hommes s’intr uisirent 
dans a chambre â coucht ;1’H i ram 
Jelle.zon, cultivateur, ai 
E..s, et demeurant près d. dubên, 
d' ".~ ccl Etat.

'ls .s arrachèrent lui c sa fem
me geo leur lit, enlevèrent a barbe 
e1 les .neveux du vieillard, û en 
vslo-c... eut la tête dans une . iemi- 
9e, Je ■ aînèient nu dans le . .«>», le 
pj lû'rcnt par un pied à u- .• -ire 
e. prirent 

Mme Jeilersun put se rendre à la 
i -rte Je la mr.son et essaya de 
Conner l’alarme aux voisin dont 

demeure à vue dis-

rae Water,................ - - -
rendre à la Basilicue et de 
sépulture. Parents et amis s 
sister aux funérailles sans autres invitations.de 65

C. S. SHAW &.Cie.,AVIS SPECIAUX Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST.

Importateurs directs.
Ottawa, 21 Janvier 1884Les propriétés de la Diphthérine 

du Dr N. Lacer*e s-.nt inapiéciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

Venant d’être reçu, 25 boites 
d'eau de Floride de Murray & 
Lanman, New York, que je détail
lerai à 40 cts. la bouteille, qui vaut 
50 cts. partout ailleurs.

N. A Savard, rue Dalhousic

Sirop des Enfants du Dr Goder re— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

Je viens de recevoir nn ma
gnifique choix de nouveaux 
patrons de Tapisserie, que |e 
vendrai a des prix variant de
puis 5 cents Jusqu’à $1 «>0 le 
rouleau. Une visite est sollici
tée. P.C. Guillaume, No. 455 
rue Sussex.

La Spr'ucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au 
eu ne autre espèce de composée de 
gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

A.'W ESSAMERS CA v ADIENSL'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.
Ce trésor des Dyspeptiques guérit, outre 

la Dyspepsie des "Tubercule ux ou proitri- 
nairog. les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les bydropisies et les Rhumatis-

EICENCES FEDERALESLigne Courtela fuite. EN
Avis est rlonr.é quo les commissaires de 

licences fê ler,mix pour ia ville d'Ottawa, 
rec 'vront les demandes de licences jus
qu’au 15 Mai, 1884, en conformité de l’acte 
des amendements à l’acte des licences 
1883.

ENTRE
Sous ce titre, 

dans le Malin i 
qui mérite d’i 
partout.

Non seulenu 
laquelle cet arl 
presque lous 1 
sont aujonrd’t 
plaie de l’ivroi 
plus de mal 
guerre.

M. Cornély t 
est article à J 
gnages donnés 
vant une comn 
parlement, cha 
la cause des 
gnent ces mêri 

Presque tou: 
semaines n’éta 
de six jours de 
fêter le lundi, 
aimaient le sj 
venait imposs 
deux bouts.

“ Alors, je n 
1er, dit M. Cor 
que le cabaret 
restaurant, le 
billard, l’absii 
de vin blanc, i 
d'abord et nui: 
bent dans le 
ouvriers de la 

Il en résul 
trois dernières 
mutiles, en vi 
élevées à 900 

Ajoutez y le 
the le mêlé-( 
heur,.s gaspil 
billes, la valei 
représentent, 
chez les masti 
ment la somne 
h ml et vous s 

Et je laisse ( 
les bastnugui 
laïques de dei 

Certes, je n 
ouvriers par: 
chards ; mais, 
j’atablis qu’il 
nuées de noce 

il y a à Pa 
habitants, fer

OTTAWA A MONTEE AL
le plus proche 
tare., d’environ 405 verges, mais 
les meurtriers la firent Laire en la 
menaçant de la tuer à son tour.

La unit était très noire pour p,.r- 
moitre ù Mad. dellerson de re"on 
naî'.rc les meurtriers. Ur: pense 
que quelques membres de i famil
le sou' mêlés dans cette affaire.

Un accuse ouvertement le gendre 
de victime, ainsr qu’un bcau- 
fib,

BIPÜTIIEÎIIXKArraiigemenl# <le printemns 
commenfiaul Mercredi, 33 

Avril, 1881. HECTOR McRAE, 
Inspecteur en chef. 

Hôtel île ville, Ottawa, 21 Avril, 1884.AIVTÏ-M'HTREUITIQISEl!
«

ii
=3°

IITABLEAU DES HR8. A. X. Talbot,Spécifique contre la Diphthërie et 
autres maux de girge

Rien n’est meilleur pour guérir la consomp
tion ou à sa première ptriode, la bron
chite aiguë et chronique et les rhumes.

AVOCAT.
430 

8 15 

8 40 

12 15

Suit les cours du district d'Ottawa. 
Bureaux : Ottawa, 115 rue Nicholas 

Hull, 52 rue Albert.
10 mars

35Laisse Ottawa.... 15

A58Arr. à Montréal... 40
LA DIPHTHERIE VAINCUE I

5 40 

0 00

1Laisse Montréal.. 00 Aux ravages de cette maladie terrible et 
réputée incurable, on a trouvé un remède 
oui n a jamais failli. L’expérience de plus 
•le dix années de succès constants, et des 
centaines de certificats adressés à l'inven
teur par des personnes notables et dignes 
de foi attestent l'efficacitc viaiment éton
nante de ce remède.

Préparé par le

1TAPIS, TAPIS rte

MENDE TâFii

COURRIER OE HULL iArrive à Ottawa. 30

—Un nommé Higgins a été logé 
au pObUi pour ivresse.

—L s citoyens d s mes Princi
pales et Gatineau se sont cotisés 
pour faire arroser les rues, cet été.

—Les corps qui ont été déposés 
dans le chai nier dans le cours de 
l’hi' er, seront inhumés cette se
maine dans le cimetière catholique.

—Les scieries de M, E. B. Eddy 
voi t commencer leurs opérations 
jeudi, et vont, comme d’habitude, 
fournir de l’ouvrage à plusieurs 
centaines d’hommes

—Un jeune homme nommé Phi 
lippe Poirier a éie arrêté, samedi 
d. rnier, pour vol de quelques petits 
article», chez des marchands de 
nouveautés.

—Le pont qui conduit au cime
tière catholique étant considéré 
comme dangereux, il a été décidé 
de le réparer. En attendant que 
les réparations soient terminées 1* s 
convois funèbres devront prentlr 
la route de chez Bngham.

Espérons que conseil de ville 
va prendre immédiatement les 
moyens de rémédier à ce triste état 
de choses.

LES CELEBRES CHARS BALAIS

CALUMET. V CHINE El CA 'ILLON
Trois des plus nuhes chars un Am- rique, 

sont ait .chùs aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

En connection à Mon réal avec les tuai ns 
de chemins de 1er pour Québec, Hali
fax, Saint-Jea.i. Boston, et lous le: 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

D’OTTAWA.
r ' ' ' grand assortiment, les 
‘OT'OtVTirs, et 1 s plus bas prix en 

fait do

DR N. LA CE RTE,
LEVIS, P. Q.

/ V-
4

Prix : 50 cts., la bouteille. En vente 
chez tous les pharmaciens. i.rehirts, Rideaux,Aux grands Maux les grands 

Kemèdes Corn clie > Pôles, Garniture/ 
et i1ZeulUle< de toute sorte.

EN DEPOT CHEZ
ELZEAK ALAKIE,

71 Rue Bolton, Ottawa.Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
10.45 a.m—Train express direct pour Perth

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago ut tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-York, Builalo et 
tous les points à l’ouest viâ 
U A B. R R.

12.25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chack River et tous les points 
du haut Ottawa.se reliant à 
Chack Buy avoc le train mixte 
de budbury et de toutes les sta
tions intermédiaires.

3.45 p.m —Trains mixte de l’après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pern 
broke, Chack River et lout - 
les, stations intermédiaires, fai
sant connection u la jonction u • 
Carleton avec le trains mixte 

Brockville et los stations

4 janvier 1884 à la
La fièvre du hou marché, telle 

est la plaie du jour. Mais un nou 
veau bienfaiteur du peuple vient 
de trouver un remède sans rival 
contre cette épidémie. Ce remède 
consiste simplement à donner à 
grandes doses des réductions sur 
les marchandises de toute sorte, 
non pas seulement sur les marchan
dises inutiles ou passées de mode, 
mais su des marchandises de goût 
et l’utilité, et sur les nouveautés du 
jour. Ce bienfaiteur de l'huma
nité, c’e-t M. J. L. Richard, notre 
niaichdiiil populaire de la rue Dal- 
housie. M. Richard arrive d’un 
voyage à Montréal où il a eu la 
chance d’obtenir des marchés d’un 
avantage exceptionnel. Nul doute 
que les inaichandises qu’il a ache- 

—Le révérend pèie Fournier, lées et qu’il va offrir en vente ce 
qui èt-it au milieu du nous depuis printemps vont créer une grande 
près de deux ails, nous a quittés, sensation dans Ottawa, 
vendredi dernier, pour aller de- Quelques détails seront peut être 
muurcr à Lowell, Mass. Son départ de nature à plaire à nos lecteurs, et 
imprévu est une p.u te considérable à leur donner un avant goût des 
pour lous les catholiques de cette avantages extraordinaires qui atten- 
ville, surtout pour les enfants, qu’il dei.t ceux qui iront faire une visite 
aimait tous, et auxquels il faisait au grand magasin populaire de la 
tant de bien. Nous lui souhaitons Boule Verte, rue Dalhousie. 
succès et bonheur dans sa nouvelle Remettes très grandes, pure toile, 
mission. Nous ne connaissons pa valeur 10c. en vente pour 5c.

Meilleure qualité de et ton en

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Kite SPAKKN.

TRESOR DV PIANISTE AMEUBLEMENTS SHOOLBRED et Oie.
M. Peter Auld vient d’arriver en 

cette ville pour vendre un splendide 
volume de musique pour piai 
titulè : “ Trésor au Pianiste.” Cet 
ouvrage magnifiquement relié 
tient la musique instrumentale des 
plus grands maîtres. La musique 
est classique et romantique et de 
guûl moderne. Le volume contient 
uutre la Biographie illustrée des 
plus célébrés artistes anciens et mo 
denies, des études précieuses re
commandées par les meilleurs 
maîtres. Il sera loisible à toute 

de faire substituer des

Ottawa, 17 Déc. 1883. laDE

no in- Chambre à Coucher >4 (PSi?con-
W5

lie plus grand assortiment qui 
ait Jamais ele offert*

Examens <tu Service Civil
A i

LES prochains examenn? des aspirants 
au service civil commenceront MA RDI, le 
13e jour de mai, et les demandes d'admis
sion seront reçues jusqu’au 1er avril ; le? 
formules nécessaires seront alors expédiées 
et devront être renvoyées, dûment remplies 
avant le 15. Ces examens auront lieu d 
les cités de Charlottetown, Halifax, Sa.nt- 
Jean, N. B., Québec, Montréal, Ottawa 
Kingston, Toronto, Hamilton, London 
Winj^eg et Victoria. G.B , en conformité 
de Vflfciclc 6 de l'Acte du Service Civil eu 

inadQt 1882.
L’exSnen pour avancement commencer? 

lundi, le 19e jour de 
éligibles devront do

Genre des plus Nouveauxintermédiaires.
10.30 p.m.—Tra n express du soir, tous 

les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour t’erth, 

io, Détroit,personne
morceaux de leur choix à ceux con
tenus dans le prospectus, et ce sans 
frais extra. M. Auld prend des 
souscriptions à domicile pour son 
ouvrage qui sera livré dans trois 
semaines ou un mois. Nous espé
rons que M. Auld sera bien reçu 
pat to ut où il s’adressera.

17 avril

Brockvi.le, Toron 
Chicago ot lous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les bill- ts, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations - oncernant 
les passagers, s’adresser au bureau de^ 
billets.

ItirVoyez-les avant de dépenser voire 
argent dans les encans.

CaMAGASIN PAL IS DE MEUb' ES.
38 RUE RIDEAU.

armement comm 
mai, et 'es can 

nner leurs noms av>

encora

ligibles devront do 
sous-chefs de leurs divers départements, qu 
les transmettront au Conseil des Examina

rnr :t<t KU)B ELGLV.
GEO. w. HIBBARD, 

Assistant-Agcnt-Génêral des Passagers.
ARCHER BaKER,

Burin vend ant-génér-il.

2-s JACOB ERRAIT. ÂH Par ordre,
P. LiSUKÜR.

Ex. et Secretaire S. O
ON DEMANDE

Immédiatement une bonne servante cana
dienne. S’adresser au No. 224, rue Cooper. |

W. C VANHUR' K,
A d rc i n • •urajeu r-pé nera •. Ott 1884.

encore le nom de son successeur.
*
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